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Exercice 1 : …………………………………………( 5  points) 

Soient f  etg  deux fonctions numérique définies sur ℝ par : 

xxgetxxf 33 cos)(sin)( ==  

1°) Linéariser )()( xgetxf  

2°) Calculer  ( )∫ += 6

0
)()(

π

dxxgxfI  

Exercice 2 : …………………………………………( 5  points) 

Soit (Un) la suite définie sur ℝ-{0 ; 1 ; 2}   par 
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Soit (Wn) la suite définie par Wn = Un – Un-1 pour tout n ∊ℕ-{0 ; 1}. 

1°) Calculer Wn en fonction de Wn-1. 

2°) Montrer que (Wn) est une suite géométrique dont on déterminera la raison et 
le premier terme W2 ; exprimer Wn en fonction de n. 

3°) Calculer Sn = W2 + W3 + …..+Wn en fonction de n. 

4°) Calculer Sn en fonction de Un et de U1 et en déduire l’expression de Un en 
fonction de n. 

5°) Calculer n
n

U
+∞→

lim . 
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Problème: …………………………………………( 10  points) 
 

Soit f  la fonction définie par ( )[ ]11ln)( +−= xexf . 

1°) Etude et représentation graphique de f  dans un repère orthonormé( )jiO ;; . 

2°) Donner une équation cartésienne des tangentes à la courbe (C ) de f  aux 
points d’abscisse respectives 0 et 1 ; tracer ces tangentes. 

3°) Montrer que f  est une bijection de son ensemble de définition sur un 

ensemble F que l’on précisera. Déterminer sa bijection réciproque 1−f . 

4°) On se propose de calculer ∫=
1

0
)( dxxfI  par deux méthodes : 

a) Calculer I à l’aide d’une intégration par parties 

b) Calculer ∫
−=

1

0

1 )( dyyfJ  ; retrouver I en montrant que I + J = 1. 

 
 


